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sont endrer, iis peu nutritives, tandis que les rouges sont donnent une poign6c à chaque cheval iliaitil et nu ltît
les plus juteuses et les plus dures, et ce sont celles-là que soir, en les mélngeant à lavoine. De à, le bon état d
les aontiux consomment vec lc plus d'avidité. tretinct, la vigueur, lia corpulence et le luxe soyeux dles 1

Du rcste, c'est uu fait bien établi que, dans les racines, de leurs ceviOuux. Mais, lors meume qu'on emoploierait
de quelque espècC qu'elles soient, une coloration très-vive moyeu (ue trois fois par semaine, ou obtiendrait déjà dl
est l'indice cortbiu d'une proportion imliportante de matière cllents résultats,
nutrtive.

Quant aux propriétds des betteraves iclttivcient à l'ali- Les avantages dos labours d'autonno
mîentation des animaux de la ferie, il est à remarquer que
si on leur fait consonuner des betteraves globe-jaune, ré- Tout le ionde admliet que les labours d'auîtomnîe dal,
duites en pulpe et mélangées avce de la paille, ces animliaurx terres fortes est accompaglé d'exellets résultats. Mal

proLitent adimirablencut, uis si au globe-jaune on substi- avattages de ces labours sur les sols ;egers sount uis ci d.
par ile noml breux agriculteurs.tue les lQngue-rougc, i s consotuiinent une plus grande quan- Les ns et les autres reconnaiseti que la tenacité des tem

tt de paille, et profiteront encore nieux quc par le pre- argileuses est diminuée, que leur texire est ouverte et
miner tmode d'alimuentation. De plus, ce n'est que pressés moins compaCte par lation de la gelée. Les moutes s'e-
par la fîaitîi qu'ils reviendront au globe-jaune, et à l'instant teut et sont désaggrégéi's par Jeffet mécanique dle 'eau corA-
nêne où on leur offrira de nouveau les longue-rotge, on les fne dans la terre ; car cette eau eu se congelant atugmoe.i,
verra les dévorer avec avidité. beaucoup de volume. le clatnp, qui, au commtuencemenit -

Il y a une telle différence entre ces deux variétés q:mt l'hiver, ne préettait qu'unt -urface arnie e tmottes iuforti'-,
nuti s de jus qu'elles contienncnt, (lue 5 elles sontI est réduit, au prttemps, a un état t'ameublissement que e-
rédtui t s u pulpeconti n t dus elles s . labours ti les hterage. e pourraient etfectuer.
rédcue estpe et renfer c ces dans des corbeilles, es ais est ce la le setl effet des forces naturelles qui oper

-jaune resteront presque sèches, tandis que le ju -dans les petites choses aussi bien que dain- les gratndes ? L
chatpera des corbeilles contenant les globe-rouge, force qui a séparé les motes et les a réduites on petits fri

Nous ne parlerons pas ici de la betterave globe-rouget, ments, a aussi agi sur ces fragments eux-mrnmes et les i te

parce que nous n'avons pas eu l'occasion de faire d'observa- duit, en pîarticitieS si petites que la solubilite du sol en a i

tiens personnelles sur cette variété. lais il y a tout lieu aurmentee. Ainîi, outre l'effet nécanique, un autre etlt se

de supposer qu'elle doit aussi l'emporter sur les espéces produit ; .ou plutot l'opérattott de la force mecarnque a amu:e
des conditions souS lesqtelles l'action chimique peut aVrr

jnruncs par la quantité de matières nutritives qu'elle con. lieu plus rapidetnent.
tient. Maintetiait pouvons-nous croire que ce résultat arrive sou-

Nous devons encore faire ojservir qlue les, longue jaune letneten dans les sols argileux ? Si c'eait le cas, comme i y a
ont l'inconvénient de produire beaucoup de feuilles, en sorte une grande variété de sols argileuxt, PerTet devrait être prol-
que tout en retirant beaucoup du sol, elles produisent peu tionné à la nature lu sol Si le sol argiletîx en est bonifié, u'V'
de matiòrc nutritive, ce qui fait qu'on les cultive peu. est-l pas de niéme pour le lmtnon argileux? S'il en est att'

pour¯e dernier, pourquoi ne le serait-ce pas pour le limon sa

bletix ? Si les particules de la terre argileuse sont rendues ph..
Cario dos blés -olubles par leur e.xposition ailx froids de l'hiver, quand ee-

particules sont simplemet composées d'alumine et de silice.
Le mîeillcur iovcn pour se dCbarrasser dit lié mur, ehur. commiiient un autre sol pourra-t-l échapper tout-a-fat ai

ionné, maladic à laquelle ot dotine le nom de carie, consiste mtoumes actions, lorsque les proportions seulernent des sl'

à faire usage du sulfate de cuivre de la mîanière suivante unes cott ntes sont changées
Mais on noii lit que les sols argileux -sont ab'orbanits, an

Pour un mîinot de blé, on prend 'i d S pintes d'eauqucexqionenetpsdesceodeabeonph
chaude, dans laquelle on fait dissoudre deux onces et detmie que ceux qui onieabndo plus e silice oi de sable popie pl t

dû sulfate du cuivre, lorsque ce itélinge s'est un peu rel'roi- ferilisantes par la fratio n de ledit p travers leur epaissenr

di, on le verse sur le tas de gruin que l'on remue à la pelle A ors, si li ehose était vraie, un sol léger oit sablonneux scrat

pendant cinq à six minutes. afin rue les germes de li ialit aveu le temps, privé le toute sa faculté fertilisante. Mais te
die soict détruits par le sulfate le cuivre ou vitrioileu. t'est pas cependant le i-as. Ls sols l oeers peuvent être ale
Il serait boit de sentier le blé ;i l'état encore I'rais, u'tur lors- lio rés pur l'addition dle l'engrais jui"qu'i ce que leursi caractée"

ilratb ldesemer échaper u posincre inrise d'runor- soient change. L.a couleur et les autres qualités qu'elles ac-
qu'il est see il ]lisse échnpper unc poulssière imiprégnée d'unequretesotp eevspaPa.Sietededeequ'ilcst iCCqrièirent tie sur[it pas entlevées par l'eau. Si cette idée Lie les>,
substance qui peut faire du tmial. Il est donc prudent de vage est sans fondement, il n'y a donc aucun dommage .a-'

prendre des précautions à ce sujet. oiiraire, il y a avtntage à labourer ces terrains en automni.
.15 Ds un sens, ih. éprouvent autant d'alnélîoration gne les terre,

Feuilles d'ortie données comme nouxrituve aux
poules 'emîettage des tncites lires n'est pas ttéeessiire, car c"',uls sont naturellemenît meuLbles n ais ils gagnetont une o

L'expérience prouve qu'en donnant aux poules des feuilles rntttiot de solubilité. Nous tie devoîts pas cependant oublier
d'ortic finement coupées et cuites dans l'eau et enî tnélan- aure avitrfo q arto'exptie permis dsifaire de'

eatla graine de cette plante à d'autres aliments, on ob- ttor i s 1 rfnl a 'xniii edîisxmi,leant te7ied etepat 'ute nO-;Lx alterniatives îIl gels et de dégels tendral la, terre tilée i

tient d'elles des oeufs pendant tout l'hiver. Cependant lPor- 1oi1ul -apable île concoir a la productionies récoltes.
tic dont chaque pied porte des tmtilliers de graiucs se pro-
page bien plus lentemlient que cette prodigieuse f'écotdité teinic, a part le blé-i'Iridv, nours rtcurnranliiq d u
devrait le faire supposer. ]L'inifiuc-u e Iue la graine d'ortie 'n autirnile et (le rtýpatLre 'engrais ti pritiernps, lursîle
exerce sur la santé et la vigueur des clievaux est peut 'tre riche et aniotibli a qlques pouces le profeîîdeiir siai

plus remarquable encore. Atsi les Dnis, qui coeepreruete le nouveau, et cea a1 ire attentio

mi bien l'élevage et l'entretien des chevaux, ont ils grtand qaîsliii soi qu'ilsit ar île t e iaiié e, o nt éei
soin de recueillir tous les ais de grandes qeunttés 1e ces titis tîttri' prortilîe, iii reîleîîeîî loîîble le ccli es terriii
ýiuuiites ,ju"ls Jotit sécher et bîroietnt etiiit. et dotnt il.s trltés air nelt, la otile ; a ilemut agntenu de gran-


